
—

C
haque

année,
l’association

E
pal

em
bauche

des
dizaines

d’anim
ateurs

et
de

resp
o
n
sab

les
pour

l’encadrem
ent

de
ses

séjours
de

vacances
en

T
ourism

e
A

dapté.
C

es
p
erso

n
n
es

so
n
t

d’âges,
d’origines

et
de

parcours
d

ifféren
ts.

E
lles

ap
p

o
rten

t
à

l’association
leurs

q
u
alités

et
connaissances.

N
ous

avons
ren

co
n

tré
Y

ouenn,
P

ierre-Y
ves

et
A

urélie
et

les
avons

in
terro

g
és

sur
leurs

m
o
tiv

atio
n
s

p
o
u
r

er
dans

ce
travail

(r
les

co
n
séq

u
en

ces
:

expérience
dans

parcours
individuel

et
professionnel.

A
u
rélie:

Par
cette

expc’rience,
j’ai

m
ie

u
x

c
o

m
p

ris
m

o
n

goût
pour

le
pa

tage
ci

la
com

m
unication.

C
ette

expérience
a-t-elle

déterm
iné

votre
orientation

p
ro

fessio
n
n
elle?

Y
ouenn

:J’ai
com

pris
que

j’avais
envie

de
travailler

auprus
d’un

public
ayant

des
difûcultc’s

a
vivre

avec
les

norm
es

im
posues

pur
la

soc
ictu.J’ai

alors
travaille

pendant
un

an
en

foyer
d’hebergem

ent
dE

SA
T

puis
ai

com
m

ence
une

form
ation

d’c’deicateur
spu

ialise
a

M
ontpellier.

P
ierre-Y

ves
: O

ui,
les

sujours
EPA

I
fo

n
t

p
a
rtie

des
expu

riunces
qui

ont
conforte

m
on

orientation
professionnelle

Je
Suis

en
ce

m
om

ent
en

troisium
e

annc’e
d’uducati’ur

specialise.

P
o
u
rq

u
o
i

n
’e

st-c
e

p
as

p
o

ssib
le

?
C

e
n
’est

pas
n
o

rm
al,

p
en

sez-v
o

u
s

L
udovic

est
handicapé.

tout
sim

plem
ent.

L’ac
cueillir

avec
les

autres
enfants

n’estpas
sim

ple
et dem

ande
une

adaptation
qui

n’est
pas

autom
atique

aujourd’hui
encore,

Pour
rendre

un
jour

(prochain...)
plus

sim
ple

et
naturelle

la
dem

ande
de

L
udovic,

plusieurs
associations

(dont
EPAL

et
Planète

Loisirs),soutenues
par

la
CAP,ont

décidé
d’agirpour

«
A

ccom
pagner

le
développem

entde
l’accueil

des
enfants

en
situation

de
handicap

»
au

sein
des

lieux
d’accueil

collectif
ouverts

aux
tout-petits

etaux
enfants

en
Finistère.

U
n

pôle
R

essources
(via

la
création

de
deux

antennes
Pays

de
B

rest
et

Pays
de

M
orlaix)

a
reçu

m
ission:

‘I
de

recenser
les

besoins
des

fam
illes

en
m

odes
de

garde
ou

en
loisirs,et

les
possibilités

d’accueil
existant

en
crèche,

j
en

accueil
de

loisirs,
chez

les
-

assistantes
m

aternelles.
-

‘d
e

sensibiliser
(anim

ation
de

réunions, réflexion
sur

les
projets

d’accueil,etc.)
les

professionnels
de

l’enfance
à

l’accueil
de

tous,
en

préparant
la

prise
en

com
pte

des
besoins

des
enfants

différents.
d’inform

er
les

fam
illes

des
possibilités

qui
leur

sont
offertes

à
proxim

ité
de

leur
dom

icile.
C

ette
action

expérim
entale

estpossitle
grâce

au
soutien

financier
de

la
CA

F
nationale,

qui
se

préoccupe
de

voir
com

m
ent

elle
pourra

prendre
en

com
pte

les
besoins

nécessaires
à

l’accueil
sans

exclusive
de

tous
les

enfants,
dans

des
lieux

ouverts
à

tous.
N

ous
vous

en
tiendrons

inform
és.

C
arnetde

voyage

E
ngagez-vor

s
d
is

e
n
t

1
L

’expérience
d’encadrem

ent
de

séjour
auprès

de
personnes

en
situation

de
handicap

dem
ande

un
certain

engagem
ent

personnel.C
hacun

arrive
avec

ses
richesses,m

ais
aussi,

parfois,avec
ses

certitudes
ou

ses
blocages.Le

contact
avec

l’autre
est

une
ouverture

qui
enrichitla

m
anière

de
concevoir

la
vie

et
les

relations
hum

aines.Il ne
faut

pas
avoir

peur
d’affronter

ses
propres

doutes.

C
O

U
P

D
’Œ

I

(
Tous

ensem
ble,

tous
ensem

ble...
-

.1
.

-

A
vantde

rejoindre
l’équipe

d’Epalétiez-vous
sensible

à
la

co
n
d
itio

n
des

personnes
en

situ
a

tio
n

de
h
an

d
icap

?

Y
ouenn

:J’y
etais

relativem
ent

sensible
m

ais
d’avantage

par
curiosité

que
par

une
ruelle

connaissance
de

ce
public.

Japprl..hc’ndais
beaucoup

les
rencontres

que
j’allais

faire,
J’avais,

en
quelque

soi
te,

peur
de

l’inconnu,
de

l’autre.

P
ierre-Y

ves:
O

ui,
j’effectuais

quelques
rem

placem
ents

dans
une

M
A

S
(M

aison
d’A

ccueil
Specialisu).

M
ais

loisqLie
j’ai

co
m

m
en

ce
les

sejours
EPA

L.
c’utait

une
preiniere

ex
p
erien

ce
pour

m
oi

en
tan

t
qu’anim

ateur.
J’etaïs

tres
enthousiaste.

A
u
rélie

:
O

ui,
j’y

etais
sensible.

nais
je

n’avais
aucune

uxp
‘rie’nce’

dans
ce

dom
aine.

J’eivas
un

M
aster

(‘n
e
sp

i
gnol

et
dusirais

m
’orienter

vers
une

form
ation

de
soins

esth
étiq

u
es

a
la

personne
d

ep
en

d
an

te.
Les

form
ations

dspt’nseus
au

sein
de

l’association
E

pal,
avant

le
sejour,

avaient
quelque

p
lu

calm
e

m
es

apprehensions.

«
L

udovic
a

un
grand

frère,
M

axim
e,

qui
va

à
l’accueil

de
loisirs

avec
les

copains
du

quartier.
L

udovic
s’ennuie

quand
M

axim
e

est
p

arti
m

ais,
voilà,

il
a

b
ien

tô
t

l’âge
d’y

aller
avec

Lui!
Il

a
h
âte...”

L
udovic

au
ra-t-il

b
ien

tô
t

la
possibilité

de
p
a
rti

ciper
aux

activ
ités

d
o

n
t

il
rêve,

avec
les

au
tres

en
fan

ts
de

son
âge

et
M

axim
e

?
O

ui,
p
eu

t-être,
m

ais
ce

n’est
pas

certain
.

A
u

rélie
:

O
ui,

inde’ni,eblem
ent.

J’ai
fait

u
n
e

fo
rm

a
tio

n

d’estheticienne
et

rn’apprute
a

com
m

encer
celle

de
s
o

c
lo

esth
tici enfle,

Q
u’est-ce

que
cette

ex
p

érien
ce

vous
a

a
p

p
o

rté
?

Y
ouenn

:La
rencontre

des
vacancier

s,m
ais

aussi
des

d
if

le’rt’nti’,
personnes

au
sein

di’
I association,

m
’a

beaucoup
apportc’.J’ai

acqui’;
de

la
patience

(‘t
appris

a
d

eleg
u

er.Js
aussi

appris
a

v,iloriser
les

rom
petences

des
pur

‘0
c
m

‘5

en
situation

de
handicap.

P
ierre-Y

ves
: C

haque
rune

ont ru
est

singulière.
beaucoup

de
ces

ln
’eo

m
u
»

m
o

n
t

m
arque.

À
travers

elles,
j’ai

p
prendre

cons
ic’ncu

de
b

u
ts

difficultes
à

s4ivre
dans

notre
so

cu
tu

qui
(r(q

il(’I(
so

u
v

en
t.

U
in

d
iv

id
u

alism
e

au
co

llectif.

À
m

éditer:
«

M
ais

là
où

est
le

danger,
là

aussi
croîtce

quisauve
»

-I

«
Face

au
m

onde
quichange,

il
vautm

ieux
penser

le
changem

ent
que

changer
le

pansem
ent

»

H
ôldertin

Francis
B

tan€he

t

-J
—

‘I

il
4

L
.

l
i
a
-
r

—

—
-!

—
i-—

-
—

—

‘•t_
‘
L

-
_
j

•1
U

ne
actio

n
À

plouescat,
Sabrina

et
N

olw
enn,

responsabi__________________
I’A

LSH
et

du
projet éducatif,ontréuniles

élus
bénévoles

et
professionnels

ainsi
que

les
estitutic.r

pour
lancer

une
réflexion

sur
ce

suje
rois

groupes
de

travail
sont

actifs
:la

m
ixité

:oc
l’accueillant

à
“ueilli

; la
form

ation
des

-‘‘.drants,
B

ientôt
un

-
-
,

t
p

,
‘
:

l’accueil
de

tou

U
n

blog
pour

vous
inform

er:
ilhandicap29.

vordpress.re’’



anim
ateurs.

U
ne

habitude
c’est

vrai
m

ais
aussi,

de
son

point
de

vue,
un

m
om

ent
nécessaire

pour
répondre

aux

petites
questions

stressantes:
connaît-eU

e
déjà

certains

inscrits
?

P
ourra-t-elle

téléphoner
à

sa
soeur

?
C

om
m

ent

es
tle gîte

? C
e

sera
le

prem
ier

échange
avec

les
anim

ateur5.

l’occasion
de

dire
qui

l’on
est,

ce
que

l’on
aim

e.
Pierre.

lui,
est

curieux
et

s’adapte
très

facilem
ent.

Les
vacances

sont
pour

luisynonym
es

de
découvertes.

S’il
vient

rég
u

lèrem
enr

à
la

rencontre
des

anim
ateurs,

c’estavant
tout

pour
parler

du
program

m
e

des
visites,

des
activités

et

parfois
proposer

pour
le

groupe
des

sites
qu

‘ilo
lui-m

êm
e

repérés.
Il se

renseigne
égalem

ent
sur

des
points

précis:

est-ce
qu’ily

o
un

bar-tabac
accessible

à
pied

‘Ilsouhaite

égalem
ent

préciser
aux

équipes
chaque

année
qu’il

a
le

droit
de

«
sortir

«
seul.

La
fam

ille
de

G
urvan

viendra
le

dim
anche

en
habitué.C

’est

la
deuxièm

e
fois

que
le

jeune
garçon

p
art

en
colo.

«
C

ette

année,on
vientgot.Iteraux

vacances
avantl’heure.

C
om

m
e

l’année
dernière,

le
copain

de
G

urvan
nous

accom
pagne.

A
u

program
m

e:
pique-nique.

Les
garçons

espèrent
ren

contrer
les

enfants
qu’ils

retrouveront
au

m
ois

de
juillet

et s’assurerauprès
de

leurs
anim

ateurs
qu’ils

partageront

la
m

êm
e

tente.
L

’année
dernière

nous
avions

listé
nos

questions,
nous

appréhendions
un

peu.
Tous

nos
échanges

s’étaient
faits

par
téléphone.

Ilétait
im

portantpour
nous

de
rencontrer

les
organisateurs.

C
ette

année,
on

y
va

tranquille,
on

vientsurtout
se

m
ettre

dans
l’am

biance
“
.

D
u

nouveau
Séjour

_
_
_
_
_
_
_
_
_
_
_
_
_
_
_
_

etpaysages
sur

le
w

e
b

..
inoubliables’!!!

D
epuis

le
m

ois
de

février,

le
site

internet
de

l’asso
fait

‘<peau
neuve”!

U
ne

nouvelle
interface

graphique,
une

navigation
sim

pliPée
qui.

on
l’espere.

donnera
envie

de
connaître

ou
de

redécouvrir
les

actions

ou
les

projets
m

enés
par

EPAL.À
dc’couvrir

sur
w

w
w

.epal.asso.fr

,
1
Z

.
.
-

?P2L
!
+

‘
!
i

114.”(
i

L
’association

Epal
invite

tous
ses

adhérents,
usagers.

fam
illes,

partenaires,

anim
ateurs

le
sam

edi

20
octobre

à
Ploudaniel

(29)

pour
une

journée
conviviale

et
festive,

L’occasion
pour

les
uns

de
se

rem
ém

orer
les

souvenirs
de

colo,
pour

les
autres

d’échanger
sur

les
projets...

des
30

prochaines

annees
1

D
es

“tables
rondes

»,

traitant
du

projet
de

l’association,
se

tiendront
le

m
atin,

en
présence

des
différents

partenaires
institutionnels.
Et

l’aprés-m
idi.

place
aux

anim
ations

et
à

la
fête

Pour
ètre

acteur
de

cette

journée,
n’hésitez

pas
à

proposer
vos

services
en

écrivant à
epala30ansP

epal.asso.fr

O
n

ne
vous

en
dit

pas

plus,
le

program
m

e

I
<

‘
e

des
festivités

est
à

découvrir
sur

le
site

de
lasso.

organisés
par

l’association

pour
cet

éte.
D

e
la

nouveauté
cette

annee.
avec

notam
m

ent
une

randonnée
itinerante

en
roulotte

au
pays

de
la

riviere

d’argent
T

outes
nos

colos
sont

organisees
en

petits
groupes.

ce
qui

perm
et

non
seulem

ent
à

l’equipe
d’étre

disponible
pour

chaque
enfant,

m
ais

surtout
de

creer
les

conditions
necessaires

a
une

dynam
ique

basee
sur

l’échange
et

la
convivialité,

R
etrouvez

les
détails

des
sejours

et
m

odalites

d’inscription
sur:

w
w

w
tousencolo.fr

d
e
/
J
o

Ç

k
L

’annee
202

rc:jres
1c

une
date

im
portante

pour
l’A

ssocia:ion
EPAL.

pLiisqu’elle
fete

ses
30

ans.

C
’est

le
25

m
ars

1982
que

l’A
ssocidtion

a
vu

le
jour,

grace
à

des
benevoh’s

brestois
qui

souhaitaient
pioposer

à
dc’s

enfants
veilant

d’horizons
lointains

des
tem

ps

d’ovasion
on

pays
d’accueil

er
de

loisirs
dans

le
departernent

du
F

’nis-re

Q
L

ielques
etapes

qui
ont

jalonne
l’hstoire

o’EPAL

À
l’origine,

l’A
ssociation

propose
deux

types
d’activite‘des

sejours
à

la

neige
pour

des
enfants

et
des

fam
illes:

et,
durant

‘ete,
des

C
entres

de

V
acances

pour
enfants

et
adolescents,

activite
historique

d’EPAL
oui

perdure
toujours.

Peu
apr’s.

sollicitee
par

une
co

m
m

u
n

e
du

N
o’d

F
nis:ere

EPAL
m

et

en
place

un
prer’nier

“centre
de

vacances
d

ete
sans

internat’:
que

l’on

appelle
dors

C
entre

A
cre.

-
‘
‘

“
‘‘ts

du
T

ourism
e

Social,
avec

l’accuel
de

sioiines
dans

rents
en

H
aute-Savo’e.

dans
les

A
lpes.

puis
dans

le
F

inis

rociition
A

lternance
conhe

à
EPAL

l’organisation.
la

gestion
et

les
sejours

en
direction

des
personnes

en
situation

de
handicap

L
sr’ie

..‘\iA
spte.

rs
t

la
naissance

de
[A

n’m
aton

L
ocale.

avec
l’anim

ation
d’un

prem
ier

C
entre

cF

H
ehergem

ent
(CLSH

)
d’annee

à
D

ouarnenez

ri
gestion

et
l’anim

ation
des

equipem
ents

prennent
une

nouvelle
dim

ension
avec

sIio
n

de
classes

de
decouverte.

apparaît
in

rin
at

on
Q

uotidienne
avec

lo5iuer:u’c
du

pm
m

ier
E

space
A

ccueil
a

‘‘s
connu

sous
le

nom
de

Sém
aphore.

chanips
d’activite

vont
suivre

dans
le

dom
aïne

de
la

Petite
E

nfance,
ou

encore

orm
at

ion.

pu
s

sa
création,

EPAL
a

donc
diversifié

ses
actions

et
ses

m
odes

d’intervention
pour

o
dr

aux
besoins

et
aux

evolutions
oe

son
ervim

i”icm
cis:.

N
ous

avons
ve

naitre.
puis

r iles
secteurs

d’activté:
nous

avons
accom

pagné
0es

projets
sur

des
periodes

plus

Jins
longues.

F
avons

le
souci

constant
d’arneliorer

la
qualité

et
la

coherence
de

nos
actions,

en
y

iant
nos

paitensires
et

nos
adherc’nts,

ce
qui

nous
conduit

à
étre

continuellem
ent

cherche
et

en
questionnem

ent.

au
long

de
l’annee

2012,
nous

allons
m

arquer
cet

anniversaire
au

travers
de

diverses

est.ctions.
A

pres
les

sejours
d’ete

qui.
bien

sûr,
seront

aux
couleurs

des
30

ans,
nous

donnons
rendez-vous

le
sam

edi
20

octobre
à

Ploudaniel,
pour

un
tem

ps
fort

qui
sera

rt
à

tous
nos

adhérents
et

partenaires.

2012
30

ans
de

projets
pour

notre
A

ssocia

‘ui
reste

fortem
ent

ancrée
dans

le
cham

p
de

am
ie

S
ociale

et
Solidaire.

En
espérant

être
res

aux
valeurs

qui
ont

guidé
les

fondateurs

L.
nous

nous
devons

m
aintenant

de
prc’jaaier

iation
de

dem
ain..,

pour
les

30
prochaines

B
R

E
F

N
°3

Juin
2012J

vacances
approchent.

I
P

P
’

le
s

é
q
u
ip

e
s

C
e

sont
les

adultes
qui

ouvrent
le

Loi!
P

ascale

d’anim
ation

continuent
o

déjà
note

la
date

sur
son

calendrier.
C

om
m

e

de
travailler

leur
choque

onnee,
elle

ira
à

la
rencontre

de
ses

2

-
‘z

:

projet
de

séjour
qui

prendra
en

com
pte

l’organisation
générale

et
m

ettra
en

avant
les

thèm
es,

les
régions

visitées.
C

es
projets

seront
présentés

com
m

e
chaque

année
au

m
ois

de
juin

aux
adhérents

et
à

leur

fam
ille,

un
m

om
ent

d’échange
m

ais
aussi

d’ajustem
ent

pour
que

chacun
trouve

sa
place

le
tem

ps
du

séjour.
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